
Introduction 

Une voix vieille de trois cents ans peut-elle encore avoir quelque chose à nous dire ? 

À première vue, il semblerait que non. Le monde dans lequel vivait le père 

Stanisław Bielicki a disparu à jamais. La République des Deux Nations de son époque 

n’existe plus, la langue a changé, les coutumes et les usages ont évolué, tout comme la 

manière de penser la religion, l’autorité et la société. Pourtant, ses sermons demeurent. 

Ils n’étaient pas seulement de pieuses méditations, mais aussi une tentative de 

comprendre l’homme et sa place dans le monde. 

Le père Stanisław Bielicki était prédicateur. Aujourd’hui, ce mot est parfois 

compris de manière étroite, voire péjorative, comme désignant quelqu’un qui moralise 

ou fait la leçon. Au XVIIIe siècle, il signifiait bien davantage. Le prédicateur n’était pas 

seulement l’annonceur des vérités religieuses. Il était observateur de la vie sociale, 

commentateur des comportements humains et souvent critique de son époque. La chaire 

était un lieu à partir duquel on n’interprétait pas seulement la Bible ou les écrits des 

Pères de l’Église et des philosophes antiques, parfois même païens, mais où l’on parlait 

aussi des questions essentielles : le sens de la vie, la responsabilité, la communauté, les 

illusions et les espérances. 

Bielicki s’adressait à des hommes vivant dans une époque d’incertitude. La 

République des Deux Nations traversait une crise, les structures sociales 

s’affaiblissaient, tandis que les tensions morales et politiques s’intensifiaient. Dans une 

telle réalité, le sermon n’était pas une théologie abstraite. Il représentait une tentative de 

répondre à une question fondamentale : comment vivre lorsque le monde vacille ? 

 Ce livre du père Kazimierz Ligęza, docteur en théologie, homilète contemporain 

et prédicateur de retraites reconnu, n’est pas une étude strictement académique, bien 

qu’il repose sur des recherches solides menées par l’auteur sur les sources et les textes 

des sermons de Bielicki. Ce n’est pas non plus une biographie classique. Son objectif 

n’est pas uniquement de reconstituer les faits souvent difficiles à établir de la vie de ce 

prédicateur encore imparfaitement connu aujourd’hui, mais de le montrer comme un 



homme de son temps, quelqu’un qui cherchait à comprendre la société et à lui parler 

dans un langage accessible et touchant. 

Dans ses sermons, nous trouvons non seulement une réflexion religieuse, mais 

aussi un diagnostic des attitudes humaines, des faiblesses, de l’audace excessive, de la 

piété superficielle et de la fuite devant la responsabilité. En même temps — et c’est là 

toute leur beauté — revient sans cesse le thème de l’espérance : la conviction que 

l’homme peut changer, que la communauté peut se renouveler et que le chaos moral 

n’est pas un état définitif. 

Ainsi, Bielicki n’est pas seulement une figure historique. Il est le témoin de son 

époque, qui a laissé derrière lui le récit d’un combat contre des problèmes toujours 

actuels : comment concilier liberté et responsabilité, comment construire une 

communauté, comment ne pas perdre le sens dans un monde rempli d’apparences. Tout 

cela est profondément enraciné dans les Évangiles, les écrits des Pères de l’Église et 

parfois aussi dans l’histoire difficile de notre nation. 

Revenir à sa voix n’est donc pas seulement, à mes yeux, un voyage vers le passé. 

C’est aussi une manière de nous interroger sur nous-mêmes. 
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